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L'exposition publique des tableaux qui composent 
cette vente > aura lieu pendant les matinées des deux 
jours qui la précéderont , depuis io heures jusqu à une 
heure , audit hôtel de ; Bullion, dans la Salle ou se fera 
la vente . 

Les séances de la vente commenceront à quatre heu - 
res et demie précises. 






AVERTISSEMENT. 


M, LE COMTE D J ORSAY, constamment ani* 
mé d’une passion dominante pour les arts, n’a cessé , 
dès se&^ plus tendres années, d’en rechercher et re^ 
cueillir les précieuses productions • une longue suite 
de voyages dans tous les pays qui pouvoient offrir à 
son goût quelques objets intéressans, et notamment 
un séjour de plusieurs années en Italie, lui ont pro¬ 
curé , non sans beaucoup de peines et de dépenses 
immenses, une superbe et nombreuse collection de 
morceaux rares et capitaux dans tous les genres. C’est 
de leur ensemble qu’il est parvenu à se former un 
Musæum assez riche et assez complet pour mériter 
d’être cité aux amateurs étrangers et nationaux, au 
rang des grandes curiosités de la capitale. Des cir¬ 
constances. particulière? déterminèrent il y a environ 
trois ans, et longtems avant l’époque de notre révo¬ 
lution, M. le Comte d’Orsay à voyager en Allema¬ 
gne , où depuis ce tems il est retenu dans la famille de 
Madame la Comtesse, son épouse. Tout-à-coup il y a 
été instruit des sacrifices empressés que tous les ci¬ 
toyens fvançois ont votés volontairement pour venir 
au secours de la chose publique : le bruit des dons 
multipliés et de tous genres qui ont été offerts à l’As¬ 
semblée nationale, a inspiré à M. le Comte d’Orsay 
le dessein de sacrifier à la patrie ce qu’il voyoit de plus 
précieux dans son cabinet ; non content d’avoir çatis- 
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fait aux decrets de l’auguste Assemblée, par sa décla¬ 
ration et sa soumission pour l’acquit du quart de ses 
revenus, il veut encore quune partie du prix de ses 
tableaux soit versée dans le trésor national. Ce projet 
est presque aussi-tôt exécuté que conçu, et la vente 
que nous annonçons aux amateurs par le catalogue 
ci-après, est le résultat de cette heureuse détermina¬ 
tion. Ce n’est pas à nous qu’il appartient d’apprécier 
uii pareil motif pour une opération de ce genre ; 
nous nous bornons à nous féliciter du témoignage ho¬ 
norable de confiance qui nous est donné en cette 
occasion ; et si quelque succès vient couronner notre 
travail, nous ne manquerons pas de l’attribuer moins 
à nos efforts, qu’au mérite des objets mis en vente , 
et plus encore à l’intention vraiment pure et patrio¬ 
tique du propriétaire. 

Les tableaux qui se trouvent peints sur bois, sur 
toile ou sur cuivre, sont désignés au catalogue par les 
lettres B. T. C. , mises à chaque article. Ils sont 
tous ornés de très belles bordures, et les mesures ont 
été prises d’arrasement aux bordures. 

Pour les noms des auteurs, on a suivi l’ordre al¬ 
phabétique. 
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CATALOGUE 

DES TABLEAUX 

DU CABINET 

DE M. LE COMTE D’ORSAY. 

PAR F. B AS A N. 

A L B À N E ( Frànçois ) École d’Italie. 

N°. x. LiA toiletté de Vénus, composition dé 
quinze figures de femmes et enfans, d’un choix 
très agréable; le fond représente un riche paysage 
mêlé d’architecture. T. 28 pouc. sur 22 de haut. 

Beançhard (Jacques) École françoise. 

2. Angélique et Medor, figures de grosseur na¬ 
turelle, dans un fond de paysage ; la figure de fem¬ 
me est vue par le dos assise au pied d’un arbre, 
*ur lequel elle écrit i ce sujet est connu par l’estamp» 
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* TABLEAUX. 

, ^u'en a gravé le sieur Voyès. Ce tableau a passé 
dans le cabinet de M. Poullain. T. 5 pieds et demi, 
aur 3 pieds 4 pouc. de haut. 

Boo NE N (Arnoud) École hollandoise. 

3. Un jeune homme assis vu jusqu’aux genoux; 
ïa tête d’un caractère agréable, tenant d’une main 
une pipe, et de l’autre du feu pour l’allumer; il est 
éclairé d’une lumière posée près de lui sur une ta¬ 
ble ; cet artiste a cherché à imiter Scalcken dans ses 
effets de lumière. T. 12 pouc. sur 10 de larg. 

Bo U C H E R ( François ) École françoise. 

4. Deux compositions des plus agréables de ce 
maître, faites dans son meilleur tems; l’une re¬ 
présente Vénus qui veut dérober à l’Amour son 
carquois, l’autre l’Amour fouetté par sa mère avec 
un bouquet de roses; ces deux sujets, composés 
dans un grand style, trouveront des admirateurs 7 
tant pour le coloris que pour l’exécution. Cet ar¬ 
tiste célèbre qui, pendant plusieurs années, a oc¬ 
cupé la place de premier peintre du roi, est tombé 
dans une non valeur, sans autre cause que d’avoir 
trop exercé son génie fécond en tout ce qu’il vou- 
loit produire; car rien ne lui résistoit, histoire sa¬ 
crée , profane, pastorales ; dans tous ces différens 
genres, on eonnoît de lui des chefs-d’œuvres : mais 
•es goûts de curiosité pour toutes les parties de l’art 

de la nature, Vont souvent forcé à faire paroître 
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différèns tableaux, que dans le fond de son cœur, 
il dèsapprouvoit. Le choix de tableaux, histoire 
naturelle, dessins, sculpture, &c. &c. dont sou 
•cabinet étoit composé, fait l’éloge de ses connois- 
sances. Quoique lié un peu d’amitié avec lui, je ne 
dis rien ici qui puisse être désavoué de tous les ar¬ 
tistes ses confrères. Ges deux tableaux sont sur T. y 
de 4 pieds et demi sur 3 peds 9 pouces, et peuvenE 
faire de charmans dessus de portes. 

Bramer ( Léonard ) Ecole hollandoise*. 

5. Cyrus se faisant expliquer ses songes; com¬ 
position de quinze figures très spirituellement; tou¬ 
chées. B. 27 pouc. sur 18 de hauu 

B R A U N ( ) École allemande. 

6 . La tête d’un vieillard vue de face * d’un beau 
caractère à barbe et cheveux gris, les épaules cou¬ 
vertes d’une étoffe bordée de poil ; le tout exécuté 
avec la plus grande précision ( talent connu dans 
cette école) et auquel on ne peut pas refuser des 
des éloges ; il règne un précieux fini dans les ta¬ 
bleaux de cet artiste > qui souvent , même eu 
Allemagne, sont poussés à de très hauts prix : ce¬ 
lui-ci a été peint en 1784, sur B. 14 pouc* sur ta, 
de larg. 

B E R G H E M (Nicolas) École holjandoise; 

7. Un grand et superbe paysage montagneux, 
orné de ruines, et sur le devant i d’un gros arbre 
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entouré de broussailles, d’une finesse de touche ad¬ 
mirable ; sur un chemin qui traverse est un chariot 
couvert, attelé de quatre chevaux, et précédé de 
deux cavaliers qui sonnent de la trompette, près 
de la porte d’une ville où ils sont prêts à entrer. Ce 
tableau, peut être regardé comme un des plus beaux 
de ce célèbre peintre. Il est sur T», de 4 pieds 4 p. 
«ur 3 pieds 3 pouc. de haut. 

BreckelemkAM ( ) École hollandoise. 

8. La boutique et le ménage d’un cordonnier] 
on y voit le maître à l'ouvrage, entouré des acces¬ 
soires de son état; il porte une barbe blanche, et 
sur la tète une calotte ; dans le fond sont plusieurs 
tonneaux vuides ou pleins, d’une liqueur assez ana¬ 
logue. B. -7 pouc. sur 18 de haut. 

ÈREUGHEIS (Jean) École flamande. 

9. Deux charmans petits paysages pittoresques 
mêlés de fabriques, représentant des vues de vil¬ 
lages de Flandres, au milieu desquels traverse une 
rivière ; dans l’un on voit un pont de bois, et dans 
Vautré une grande église; sur le devant sont difFé- 
rens grouppes de figures, ainsi que plusieurs cha¬ 
loupes. Ils viennent du cabinet de M. de Gagny, 
et ont toujours été regardés comme des plus capi¬ 
taux de ce maître. Ils sont peints sur C. 8 pouces 
et demi, sur 5 et demi. On en connoît les estampes 
dans la suite qu’a fait graver le sieur le Brun des 
maîtres flamands, &c. 
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fco. Une copie d’après Breughels , représentant un 
paysage avec chaumières au bord d’une rivière ; 
sur le devant se voit un chariot de Flandres et di¬ 
verses figures qui cheminent. C. 24 pou,c. sur if 
de liante 

ii. Paysage mêlé d’architecture et de différens group- 
pes de singes, qui représentent divers passages et 
folies de la vie humaine • les uns se divertissent à la 
table, d’autres'à compter de l’argent, & c. &ç. La 
sujet en est très plaisant, critique et amusant. B* 

18 pouc. sur 11 de haut. 

Carle.tti ( ) École d’Italie. 

12. Une Vierge assise , la tête appuyée sur sfc 
main droite, contemplant l’Enfant - Jésus qu’elle 
tient sur ses genoux*. O11 voit sur le devant le ber-* 
ceau de l’enfanr. Ce tableau, agréable de composi«~ 
tion, est d’un ton de couleur très vigoureux, te¬ 
nant de l’Ecole vénitienne. T. 2 pieds 8 pouc. su* 
2 pieds 3 pouc. de larg. 

Çarràçhe (Augustin) École d’Italie. 

13. Enée sauvant son père Ànchise de l’embrâ* 
sement de Troyes; c’est très vraisemblablement les 
petit du grand tableau de ce maître, connu en Ita¬ 
lie. Il en a lui-même gravé l’estampe, qui est su-» 
périçurement bien exécutée et recherchée desa/na*? 
teurs. T. 18 pouc. sur 15 de haut. 

ÇasANOVE ( ) École françoise. 

14. Un cavalier vêtu à l’espagnol, monté ^ununjt 
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s.uperbe cheval blanc ; derrière lui sont deux autre# 
cavaliers, dont un nègre. Ce tableau, qui fait hon¬ 
neur à son auteur, est d'une belle et brillante cou¬ 
leur et peint avec art. T. 27 pouc, sur 22 de larg, 

CHAMPAGNE (Philippe.) École françoise. 

15. Une Vierge assise alaitant son fils ; elle porte 
sur la tête et partie du corps un voile d étoffé gri¬ 
sâtre, posé dans le costume italien, et savamment 
drapé. T, 2 pieds 8 pouc. sur 2 pieds 4 de larg. 

*5 bis. Autre sujet de Vierge tenant l'Enfant-Jésus sur 
ses genoux; elle a le corps couvert dune draperie, 
bleu, et porte sur la tête un voile blanc. Ce tableau 
est d’un précieux fini; on en connojit l’estampe par 
Pitau. T. \2 pouc. sur 10 de larg. 

Coypel (Ch. Nie.) École françoise. 

16. Un jeune François, introduit dans le Serrail 
où se voit le Sultan assis sur un trône, ayant à ses 
pieds assise sur un coussin la Sultane favorite. Ce. 
Tableau est intéressant par les caractères des per¬ 
sonnages qui en forment le sujet. T. 4 pieds sur 
3 de haut. 

De T ROY (François) École françoise. 

17. Une jeune dame d’un caractère de tête fort 
agréable, occupée à prendre une tasse de cho^- 
colat; le fond représente un paysage. Il est d’un 
beau ton de couleur, et fait honneur à son au-. 
$eur. Qn en connoît l'estampe gravée par Chereau, 
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T. 13 pouc. sur 10 de large. Ce tableau a passé 
dans le cabinet du prince de Conti. 

D E M O N KI ( Louis ) Ecole hollandoise. 

18. Un jeune musicien, auquel une femme pré¬ 
sente une montre, en lui disant sans doute quil est 
attendu de quelque belle; derrière lui est un autre 
bomme ; cet artiste, qui a longtems habité la Hol¬ 
lande , cherchoit la manière des maîtres du pays: 
B. 11 pouc. sur 10 de larg. 

DoMINIQUAIN ( Dominique Zampieri, dit le 3 
École d’Italie. 

19. Sainte Cécile, demi-figure tenant un violon * 
la tête de face*, d’un caractère agréable. T. 2 8 pouc* 
sur 24 de larg. 

F A C INI (Pietro Santi) Ecole d’Italie. 

20. La vue intérieure d’une abbaye aux environ^ 
de Naples, ornée de diverses figures ; on y voit at* 
milieu une blanchisserie. T. 3opouc. sur 18 de h. 

F O S C HI ( ) École romaine. 

21. La vue d’un volcan, près d’un,lac sur I'equgjt 
sont plusieurs bateaux à voiles ; on y voit sur le 
devant un paysan qui conduit un cheval chargé ; 
la terre e 3 t couverte de neige*, genre auquel s’est 
appliqué cet artiste, et où il a souvent très bien, 
réussi. T. 27 pouc. sur 23 de haut. 

Cr \0 R G i o N (Barbarelli, surnommé le) Éc. vénitienne,; 

Le corps de N. S. porté, dans le tombeau g 
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composition de sept figures bien grouppées, et <ÿuî$ 
ton de couleur très vigoureux. 

G ERCHIN (Jean-Fr. Barbiéri, dit le) Éc. italienne, 
23. Saint Sébastien attaché à un tronc d’arbre , 
figure nue vue jusqu’aux genoux ; la tête est de face 
et pleine d’expression * dans le haut d l u tableau est 
un Ange qui paroît vouloir le consoler. Le ton de 
couleur en est très vigoureux, ainsi que sont tous 
les tableaux de cet artiste. T. 3 pieds et demi x sur 
3 pieds de larg. 

24. Saint Jean dans le désert, demi-figure, la 
tête de face , appuyée sur sa main droite. T. 30. 
pouc. sur. 23 de larg. 

2 5. Saint Jean l’évangéliste, aussi en demi-iïgure, 
tenant un calice de la main gauche. T. 27 pouçe^ 
sur 22 de larg, 

Guido Rheni. École italienne. 

26. L’Amour couché et endormi sur son carquois, 
figure nue, de grosseur naturelle, vue de face. T'. 

3 pieds sur 2 pieds 3 pouc. de haut. 

Jean de Heem, École hollandoise. 

27. Un grouppe de différens fruits d’automne, 
composé de gros raisin de Côrynthe, pêches, mel- 
ïon, bled de Turquie, ou maïs, quelques insectes, 
&c. peints sur B. sur un fond brun, et où tous les 
objets se détachent clairement. 2 1 pouces, sur 

de larg. 
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Jordano (Lucas) École de Naples. 

28. La Naissance de la Vierge , belle composition 
de huit figures, parmi lesquelles on distingue sur 
le devant une femme à genoux vue par le dos, au¬ 
près d’un grand vase; dans le haut est un grouppe 
d Anges. T. 3 pieds et demi, sur z pieds et demi 
de large. 

Jordans (Jacques) École flamande. 

29. Une composition de six figures de grosseur 
naturelle, représentant un concert rustique donné 
par des musiciens ambulans à la porte d’une mai¬ 
son, ou l’on voit une dame à la fenêtre tenant un 
petit chien, et paroissant prêter une oreille atten¬ 
tive à cette musique. On y distingue un homme 
jouant de la cornemuse, et un enfant d’une flûte 
à bec. Ce tableau, fait du meilleur tems de ce maî¬ 
tre, est peint à pleine couleur, et est d’un ton très 
vigoureux. T. 4 pieds et demi, sur 3 pieds et demi 
de haut. 

30. L’Adoration des Bergers, par le même . Ce 
sujet, composé de huit figures vues jusqu’aux ge¬ 
noux , est connu par l’estampe qu’en a gravé Ma- 
rinus. B. 24 pouc. sur 18 de larg. 

Kapel ( ) École hollandoise. 

31. Une vue de mer, sur laquelle on voit plusieurs 
barques de pêcheurs, dont une sur le devant est à 
i’ancre à coté de plusieurs^pieux de bois. On y voit 
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aussi un homme qui tire de l’eau son filet. C'est um 
des plus fins tableaux de ce maître, et il est exécuté, 
avec esprit dans la touche des figures, T. 20 pouc*. 
sur 13 de haut. 

Karle DüJARDIX. École hollandoise. 

52. Un paysage montagneux, où sur le devant 
on voit divers animaux de ferme, bœufs, cheval* 
moutons, 8 c c. Si ce tableau n’est pas du maître, il 
tient de sa manière. T. 27 pouc. sur 18 de haut. 

Lairesse (Gérard) École hollandoise. 

3 3. Un vielle paysage au bord d’une rivière, où 
F on voit six des nymphes de Diane, qui se baignent;, 
une septième est derrière un rideau posé sur une 
corde entre deux arbres : dans la souplesse de toutes- 
ces figures, qui sont nues, on y reconnoît la finesse 
du dessin et le bel empâtement de couleurs de cet 
habile artiste. T. 27 pouc. sur 23 de larg. 

Le Brün (Charles) Écolefrançoise. 

34. Le buste d’un homme à grand chapeau, le 
corps couvert d’une grosse étoffe jaunâtre. Ce ta- 
bleau,vient du grand escalier de Versailles mainte- 
tenant détruit. 11 a été enlevé de dessus la muraille 
où il avoit été peint à fresque. Il est maintenant sur 
toile, de 32 pouc. sur 21 de larg. 

^E DüCQ (Antoine) École hollandoise. 

3 5 . Un corps-de-garde d’Officiers hollandais., ouFc&y 
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compte douze figures principales, parmi lesquelles 
on distingue deux Officiers debout , recevant les 
plaintes d’une dame. T. 2 pieds et demi, sur 26 
pouc. de haut. 

36. Autre intérieur de carps-de-garde, compo¬ 
sition de onze figures, du nombre desquelles est 
une dame assise près d’un tambour sur lequel elle 
joue aux cartes avec un Officier. T. 2 pieds 9 pouc. 
sur 2 pieds 3 pouc. de haut. 

JjINGELBACH ( Jean ) École hollandoise. 

37. Un marché tenu sur une grande place d’une 
ville de l’Italie. On y voit une haute pyramide et 
différens grands bâtimens , ainsi que divers group- 
pes de figures intéressantes et analogues au sujet. 
A gauche on voit un homme tenant une guiiarre 
qui se fait verser à boire; à l’opposé un Signo... ca¬ 
valière, qui salue respectueusement une dame. T. 
27 pouc. sur 21 de haut. 

Ma R a tt E (le Chevalier Carie) École romaine. 

38. La Sainte Vierge, figure à mi-corps * tenant 
l’Enfant-Jésus dans ses bras; la tête est d’un très 
beau caractère, et est couverte d’un voile d’étoffe- 
jaunâtre, que prend de la main gauche l’Enfant- 
Jésus. Ce tableau savamment exécuté, est d’un ton 
de couleur admirable et d’une parfaite conserver 
tiop. T. 27 pouc. sur 22 de large, 
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Met z U (Gabriel) École hollandoise. 

39. L’intérieur d’une chambre hollandoise, ofe 
l’on voit une servante présenter à sa maîtresse assise 
près d’une table, un plat de poissons qu’elle vient 
d’acheter; le maître et un domestique sont debout 
dans le fond. B. 24 pouc. sur 18 de haut. 

Mi C H e L A'N & E. École italienne. 

40. La Samaritaine conversant avec N. S. assis 
près d’un arbre ; le fond représente un pays mon¬ 
tagneux. Ce tableau, très ancien et bien conservé , 
est peint sur C. 16 pouc. sur 12 de larg. 

Mi E R 1 s (Guillaume) École hollandoise. 

41. Le Jugement de Salomon, composition de 
plus de quinze figures bien grouppées autour du 
trône et de la femme qui tient l’enfant prêt à être 
çoupé en deux. On connoit trop le mérite et le 
précieux fini des tableaux de ce maître, pour en 
faire ici l’éloge. Celui-ci mérite l’attention des ama¬ 
teurs, étant un des plus capitaux. Il est peint sur B* 
26 pouc. sur 22 de larg. 

Mignon ( Abraham ) École flamande.. 

42. Un beau gmuppe de différentes fleurs, so¬ 
leil , roses, tulippes, & c. dans un vase de verre 
posé sur une table de pierre ; elles ont toute la fraî¬ 
cheur de la nature, que cet artiste a si bien imité 
dans ses tableaux. T. 2 pieds 8- pouces, sur 2. pieds, 
de larg» 
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41 . Un chardon peint d après nature sur un fond 
ï>run : on y voit plusieurs papillons qui voltigent à 
ï entour, au pied est un gros serpent et autres rep¬ 
tiles. T. 20 pouc. sur 15 de largo 

Mole ^François) École d’Italie. 

44. Le portrait d’un jeune homme vêtu à l’espa¬ 
gnol, la tête nue, vue de trois quarts, tenant dan* 
ses mains un «livre sur iequel sont tracés des carac* 
tères. T, 22 pouc. sur 18 de larg. 

JÏETSCÎCER (Gaspar) Écolehollandoise» 

45. L’intérieur d’un appartement, d’où on ap- 
perçoit dans le fond des maisons hollandoises bor¬ 
dées d’un canal; il entre dans la composition de ce 
superbe tableau trois figures principales, dont une 
dame assise près d’une table couverte d’un tapis da 
Turquie ; elle est vêtue d’une robe de soie jaunâtre * 
pinçant une guitarre ; derrière elle est un homme 
debout, tenant un verre d’une main et un pot de 
l’autre; Sur le devant une dame debout vue par la 
dos, portant robe de satin. Tous les connoisseurs 
savent à quel degrés de perfection cet artiste a 
imité les étoffes et a terminé avec soin et esprit tous 
les tableaux sortis de sa main habile. Celui-ci*peut 
être regardé pour un de ses plus beaux; il est peint 
-sur T. 3 pieds 3 pouc. sur 2 pieds 9 pouc. de larg» 

46. Une dame assise devant une table. Elle tient 
Une guitarre, qu’elle pince. Sa îêtç est vue de face ; 
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elle porte une robe detoffe rouge. B. 13 pouc. èuî: 
ïo de larg. 

47. Autre jeune dame vêtue en satin blanc, pin* 
çant une guitarre; près d’elle est un lit detoffe 
rouge 3 elle a à ses pieds un tabouret de velours 
bleu, sur lequel est un petit chien. B» 13 pouc. sur 
9. et demi de larg. 

Os T AD E (Isaac) École hollandoisè. 

48. L’intérieur d’une tabagie hollandoise , où 
l’on voit un homme et une femme dansant au son 
d’une musette ; près d’une cheminée est un grouppe 
de cinq autres figures. B. 19 pouc. sur 15 de larg. 

PARROCEL (Charles) École françoise. 

49. Une bataille en pleine campagne, près dun 
pont à l’entrée d’une ville ; les troupes sont épar¬ 
ses de tous côtés : l’autre représente la suite de 
cette bataille, où l’on voit un détachement de ca¬ 
valerie conduisant le corps d’un Officier général, 
tué dans l’action, et sur le devant plusieurs cava¬ 
liers sur une hauteur saluant le transport. On re- 
connoit dans ces deux morceaux la touche spiri¬ 
tuelle et le ton de couleur vigoureux de cet artiste, 
qui a toujours excellé dans le genre de batailles. T. 
2 pieds, sur 20 pouc. de haut. 

Petre Neeffs. École flamande. 

50. L’intérieur d’une cathédrale de la Flandres, 
d’un effet de perspective admirable. On y voit divers 


TABLEAUX. ï 5 

grouppes de figures bien distribués de côté et d’au¬ 
tre, qui ont été faites par Frank. B. 16 pouc. sur 
11 de haut. 

Poelemburg (Corneille> Ecole flamande, 

51, L’Adoration des rois, composé de différent 
grouppes de figures intéressantes; dans le fond est 
une ruine. B. 13 pouc, et demi, sur 11 de larg, 

H o O R E ( Jacques ) École allemande, 

52. Trois tableaux des plus capitaux de ce maî¬ 
tre , où l’on peut compter dans chacun d eux plus 
de 300 figures, formant différens grouppes plus in - 
téressans les uns que les autres; l’un représente le 
sacrifice des Prêtres deBaal. Les deux autres, des 
traits de l’histoire de Jules-César. Dans l’un des 
deux , on voit cet Empereur descendu de son 
trône pour recevoir Marc-Antoine qui se présente 
à lui. Dans l’autre, on y voit un homme nud, cou • 
ché sur un bûcher embrasé. Ces différentes scènes 
se passent dans de vastes places publiques, entou¬ 
rées de différens palais très richemsnt ornés en ar¬ 
chitecture ; chaque grouppe de figures qui font 
l'ornement de ces trois tableaux, semble prendre 
un intérêt singulier au sujet, et sont remplis d’une 
expression très distincte et extraordinaire. Ils sont 
peints sur bois* de 26 pouc. sur 20 de haut- et «ont 
signés de l’année 1748. 
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KotteNHAMER (Jean) École allemande. 

53. Une Vierge assise , tenant sur ses gendux 
l’Enfant-Je sus; près de lui le jeune Saint Jean et 
plusieurs Anges qui sont occupés à semer des fleurs 
sur le berceau de l’Enfant-Jésus ; dans le haut esè 
le Saint-Esprit, accompagné d’Anges, dont deux 
tiennent une couronne. C. 16 pouc. sur 12 de larg. 

PALAMEDES (Stevens, surnommé) École holland. 

54. L’intérieur d’une chambre, où Ion compte 
plus de douze figures, dont la principale est un 
Officier sonnant de la trompette ; les autres for-< 
ment différens grouppes. B. 16 pouc. sur 13 de h. 

55. Un tableau peint dans le même style, repré¬ 
sentant un repas dans l’intérieur d’un appattement, 
composition de six figures, dont deux sont assises. 
On y voit un domestique qui Verîe à boire. B. 2 
pieds, sur 18 pouc. de haut. 

Parmesan (François Mazzuela, dit le ) Éc. d’Italie. 

56. Une Sainte Famille, où la Vierge embrasse 
l'Enfant-Jésus, et lui présente une pomme; derrière 
elle sont deux Anges; l’enfant y est vu en entier, 
mais des autres figures, on en voit presque que les 
têtes. Ce tableau précieux et bien conservé, est 
d’une couleur vigoureuse et d’une pureté de dessin, 
supérieure. T. 13 pouc. sur 12 de larg. 

57 Une Sainte Famille , où l’on voit l’Enfant- 

Jésus 
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Jésus tenant une rose et couché en travers sur les 
genoux de la Vierge. On connoît plusieurs tableaux 
de cette composition en Italie et à Dresde* B. 3 
pieds, sur 2 pieds et demi de large* 

Pe RR 1ER (François) École françoise. 

58. Sacrifice au Dieu des Forêts, composition 
de douze figures , parmi lesquelles on distingue 
plusieurs nymphes qui forment un grouppe agréa¬ 
ble et intéressant. T. 18 pouc. sur 15 de haut. 

Rembrandt (Van Rhin) Écolehollandoise. 

59. Un guerrier, grosse figure vue jusqu’aux ge¬ 
noux, portant un drapeau blanc, et sur la tête une 
tocque surmontée d’une longue plume blanche. La 
touche de ce tableau capital est ferme et moelleuse; 
il a passé depuis plusieurs années dans différens ca¬ 
binets; c’est, dit-on, le portrait de l’auteur. T.28 
pouc. sur 24 de haut. 

60. Le buste d’une jeune femme, vue de face , 
tête nue, avec de grands cheveux épars sur ses épau¬ 
les; elle porte à son col une chaîne d’or, au bas de 
laquelle pend un portrait. B. 21 pouc. sur 1 6 de lar. 

Romanelli. • 

61. La Prudence, demi-figure tenant de la main 
droite un miroir, d’un ton vigoureux et d’une belle 
couleur. T. 3 pieds sur 27 pouc. de larg. 

Ho O S (Henri) École allemande. 

62. Une poule entourée de plusieurs petits pou¬ 
lets. T. 19 pouc. en quarre. 


B 


t* TABLEA V t. 

Sa VE R Y (Roland) École flamande. 

63. Le Paradis terrestre, où l’on voit sur le de¬ 
vant divers animaux 3 le fond offre un joli paysage, 
où Ton apperçoit Adam nud vu par le dos. T. 2 pi, 
8 pouc. sur 2 pieds 4 de larg. 

Schowartz (Christophe) École allemande. 

64. Une vue du village de Scheveling, près La 
Haye : le rivage est rempli d’une quantité de figures 
de Pêcheurs, Marchands de Poissons, &c. B. 18 
pouc. sur 13 de haut. 

Rubens (P. Paul) École flamande. 

65. Une Sainte Famille composée de cinq figu¬ 
res en pieds; la Vierge assise tient sur ses genoux 
l’Enf.-Jésus qui caresse sa mère; auprès de l’Enfant 
est St. Jean avec son mouton, et derrière, St. Joseph 
qui de la main gauche semble vouloir caresser le 
mouton ; au côté opposé on voit Sainte Anne , les' 
mains appuyées sur le berceau, et regardant avec 
admiration l’Enfanç-Jésus. Ce tableau capital et 
d’une couleur admirable, a été très bien gravé par 
Vorsterman, et faisoit partie de la riche collection 
de tableaux de feu M. Poullain. Il a été acheté à 
‘sa vente 11000 liv. Il est peint sur B. 3 pieds et de¬ 
mi , sur 3 pieds de larg. 

66. L’Assomption de la Vierge , superbe com¬ 
position connue par l’estampe gravée par Bolswert. 
Ce tableau est une esquisse très avancée qui a servi 
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à l’artiste célèbre qui en est l’auteur, pour exécu¬ 
ter en grand celui qui étoit à Anvers , au maître- 
autel de l’Eglise des Jésuites. Il fait aujourd’hui un 
des ornemens de la riche et nombreuse collection 
de tableaux de la gallerie impériale à Vienne. Il est 
peint sur B. 3 pieds sur 2 de large. 

SCHALKEN (Geoffroy) École hollandoise. 

67. Diogène tenant sa lanterne allumée au milieu 
du jour; on voit deux chandelles pendues à une 
boutonnière de son habit ; mais je pense qu’il en 
usera davantage avant de trouver l’homme qu’il 
cherche : la tête est de face , et porte un beau ca¬ 
ractère ; derrière lui sont quatre figures qui sem¬ 
blent rire et se moquer de sa folie. T. 2 pieds et 
demi, sur 2 pieds de large. 

68 . Une femme hollandoise faisant manger de 
la bouillie à deux enfans ; elle tient de sa main 
gauche une lumière qui éclaire et produit un effet 
piquant à ce tableau peint sur B. 15 pouc. sur 12 
de larg. 

69. Une grosse femme assise, dont la tête est 
d’un caractère fort agréable ; elle a à ses oreilles 
des perles ; sa gorge est à moitié découverte ; elle 
porte un fichu de soie des Indes de plusieurs cou¬ 
leurs, rendu avec beaucoup de précision, ainsi que 
la manche de sa chemise. Le fond est un paysage 
mêlé d’architecture. B. 10 pouc. sur 8 de larg, 
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SCHIDON (Barthélemi) École d’Italie. 

70. Une Vierge assise, tenant devant ellel’Eit* 
fant-Jésus debout, à qui elle montre à lire ; l’Ên- 
fant est nud, et la Vierge est vêtue d’une étoffe 
rouge. T. 2 pieds 8 p. sur 2 pieds 3 p. de larg. 

S T É E N ( Jean ) Ecole hollandoise. 

7*1. L’intérieur d’une chambre hollandoise, où 
l’on voit autour d’une table remplie de divers fruits 
d’automne plusieurs figures intéressantes, parmi les¬ 
quelles on distingue un valet debout, versant à boire 
à une femme assise à côté de son mari. On compte 
dans cette composition douze figures : on en con- 
noît l’estampe très bien gravée, sous le titre de la 
Collation hollandoise. T. 3 pieds, sur 2 et demi de 
largeur. 

Stella ( Jacques ) Ecole françoise. 

7 2. Une Fuite en Egypte, composée de six figu¬ 
res , dans un fond de paysage montagneux ; sur le 
devant on voit deux Anges semant des fleurs sur le 
passage de l’Enfant-Jésus, que tiennent par les 
mains Saint Joseph et la Vierge. C. 16 pouc. sur 
12 de haut. 

Stenuyt (Henry) Ecole flamande. 

73. L’intérieur d’une prison, ornée de différens 
grouppes de figures de soldats et autres ; sur le pre¬ 
mier plan, on y voit Saint Pierre assis. Ce tableau 
est d’un effet très piquant de lumière. B. 22 pouc. 
sur 16 de haut. 
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74. L’intérieur d’un temple , au milieu duquel 
on voit dans le fond une statue et une table au bas* 
sur laquelle on apporte divers mets; sur le devant 
une troupe de soldats qui suit un Empereur vêtu 
d’un long manteau bleu, que lui porte un page, 
B. jopouc. sur 21 de haut. 

Sterne (Ignace) Ecole allemande. 

7 5. Deux tableaux, pendants, représentans des 
grouppes de différentes fleurs posées dans des vases 
de verre. On trouve dans ces tableaux beaucoup de 
vérité et de nature. T. 2 pieds sur 18 pouc. de larg. 

Suvée ( ) Ecole françoise. 

76. Un buste de vieillard à grande barbe, tenant 
un livre ; il a le corps couvert d’une draperie 
blanche; derrière lui, on voit une autre figure dont 
on n’apperçoit que la tête. T. 2 8 pou. sur 24 de larg, 

Teniers ( David) Ecole flamande. 

75. Une grande fête de village,, où Ton compte 
en différens grouppes très bien distribués, plus de 
cent figures, sur le devant, auprès de deux chau¬ 
mières ; les uns s’amusent à boire, d’autres de la 
danse, &c. On voit au milieu un gros arbre, sur le 
second plan, en pleine campagne , des moisson¬ 
neurs , et dans le fond un château près d’un hameau» 
Ce tableau, d’une touche spirituelle, connue dan& 
cet habile peintre , a passé dans les cabinets de 
MM. de Gagny et Poullain* et dans la vente d$ 
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. ce dernier , il a été poussé à ic,ooo lîv. T. 3 pied£ 
pouc. sur 2 pieds 5 pouc. de haut. 

78. Eetzabée âü bain servie par trois femmes; la 
figure principale est assise et se détache en clair sur 
un beau fond de paysage; elle a à ses pieds T Amour 
tenant une flèche: dans le lointain on voit un riche 
palais d’architecture, au haut duquel on découvre 
le roi David. Ce sujet, savamment exécuté, est un 
pastiche fait dans le style italien, auquel ce maître 
s’occupoit souvent. T. 2 pieds et demi, sur 20 pou* 
ces de haut, 

TlRRCE ( ) Ecole françoise. 

79. Une vue du Vesuve; on y voit sur le devant 
une grande statue de pierre, au bas un vaisseau 
naufragé et plusieurs hommes occupés à en retirer 
les débris : la mer y est fort agitée. B. 17 pouces „ 
sur 14 de haut. 

79 bis. Une vue d’Italie très pittoresquë, avec 
chiite d’eau ; dans le fond, un pont de pierre et 
une grande montagne; sur le devant, des femmes 
au bord de la rivière, occupées à laver du linge, 
B. 2 pieds, sur 16 pouc. de haut. 

TREVISANI (François) Ecole d’Italie. 

8c. Vénus descend sur un nuage pour embrasser 
son cher Adonis expirant; près de lui sont deux 
Amours dont un tient un carquois rempli de flèches. 
T. 18 pouc. sur 14 de haut. 
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Val E N TI N ( Moyse ) Ecole françoise. 

8o bis. Deux grands sujets de la Passion de N. S* 
dont les figures sont de grosseur naturelle ; dans l ua 
on voit les bourreaux flagellant le corps de N. S. 
dans l'autre, Pilate se lavant les mains; ces deux 
sujets sont largement peints et très vigoureux de* 
couleur. T. 6 pieds, sur 4 pieds et demi de haut. 

Valkenburg (Frédéric) Ecole allemande. 

81. Un paysage sur le devant duquel est un grand 
vase, et au bas plusieurs pièces de gibier mort et 
difFérens instrumens de chasse. Il est très bien peint 
etpeut servir de pendant au tableau de Wœninx du 
n° 99 T. 3 pieds et dem. sur 2 et demi de larg. 

Van Bloom (Norbert) Ecole flamande. 

S2. L’intérieur d’une écurie d’une fabrique très- 
pittoresque ; on y voit près du rattelier un vieux 
cheval blanc , et sur le devant difFérens autres ani¬ 
maux de ferme. B. 22 pouc. sur 15 de haut. 

Vandel*EN ( ) Ecolehollandoise. 

83. La vue extérieure d’un palais, ornée de dif¬ 
férons grouppes de figures, parmi lesquelles on dis¬ 
tingue un soldat vêtu de rouge vu par le dos, et 
une femme sortant d’une porte. B. 3.0 pouc. sur 12, 
de haut. 

Vandevelde ( Esias ) Ecole hollandoise. 

84. Un paysage pittoresque , où l’on voit u m 
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ruine dans le fond, et sur le devant plusieurs groupe 
pes de figures faisant conversation. T. 26 pouc. sur 
18 de haut. 

Van DEN Ecckhout (Gerbrand) Ecole holland, 

85. La Reine de Saba présentée à Salomon, 
composition capitale de plus de 30 figures, formant 
divers grouppes intéressans,- de soldats, &c. parmi 
lesquels on distingue sur le devant un homme en 
admiration et en génuflexion au pied de la Reine. 
On le regarde avec raison comme un des tableaux 
capitaux de cè ntaître. Il est plein d’expression et 
d’un beau fairéf T, 5 pieds et demi, sur 4 et demi 
de haut. Il a été peint en 1669 , ainsi qu’il est signé 
de la main de l’auteur. 

86. La parabole du maître de la ferme avec s«s 
ouvriers , composition agréable dans un fond de 
paysage qui fait bien détacher les figures qui sont 
sur le devant. T. 2 pieds sur 21 pouc. de haut. 

87. Le portrait d’un jeune homme dont le bras 
droit est appuyé sur une table couverte,d’une étoffe 
rouge ; sa tête est vue de trois quarts; il porte la 
main droite à son menton, et a sur la tête une to¬ 
que , sur laquelle est attachée une longue plume 
blanche ; dans le fond, on voit une colonne ; sa 
touche ferme et spirituelle le feroit donner à Rem¬ 
brandt. T. 2 pieds 5 pouc. sur 2 pieds de large. 

Va H DER Neer (Eglon) Ecole hollandoise. 

88. Une dame de distinction, debout dans so& 
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appartement, où se voit un lit à colonnes; elle est 
vêtiie d’un corset de satin blanc et d’une jupe jaune; 
près d’elle est sa femme de chambre, qui prend un 
billet sur une table couverte d’un tapis de Turquie, 
qui est au bas d’une fenêtre, par laquelle regarde 
un homme. On peut avec justice regarder ce tat 
bleau comme un des plus beaux de ce maître, et 
peut être mis en paralelle à ceux de Netscker. T* 
28 pouc. sur 19 de larg. 

Van der Werff. (Le Chevalier) Ecole holl. 

89. Une nymphe négligeamment assise auprès 
d’un jeune faune, sur la cuisse duquel elle a le bras 
gauche appuyé ; elle prête l’oreille au son d’une 
flûte, dont s’amuse à jouer ce jeune habitant de* 
bois. Ces deux figures nues et bien développées , 
font reconnoître la précision avec laquelle cet ar¬ 
tiste soignoit tous ses ouvrages. Le fond de ce ta¬ 
bleau offre un beau paysage mêlé d’architecture. 
T. 2 pieds et demi, sur 2 pieds de large. Il vient de 
la vente Boisset, et y a été poussé à 9000 liv. 

Van Os ( ) Peintre vivant, résidant à La Haye. 

90 Deux jolies vues de mer calme et agitée, 
avec plusieurs bateaux marchands. Ces deux ta¬ 
bleaux sont clairs et brillans de couleurs. B. 16 pou¬ 
ces , sur 13 de haut. 

VAN Dyck (Antoine) Ecole flamande. 

91. Une famille de condition rassemblée par 
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l’uniôn et l’amitié, ( ce qui n’est pas commun. J 
Elle représente sept personnages çtifferens en pieds j 
les principales sont le père et la mère a^sis; la 
femme est une grosse flamande de bonne mine y 
portant une grande fraise de dentelles. Le mari 3 
^ssis près d’elle , et dont le caractère de tête n’an¬ 
nonce point l’aristocratie , lui présente un petit 
portrait qui paroît être sa mèye ; les enfans, grands 
et petits qui les environnent, annoncent par leurs 
différens caractères de tête, la satisfaction qu’ils 
goûtent. Ce tableau, fait dans le plus grand style, 
parle à lame et intéresse le cœur en le voyant. Il est 
exécuté avec art, et très largement .peint sur toile, 
de. 4 pieds et demi, sur 3 pieds 9 pouc. de haut. 

Vanloo ( César ) Ecole Françoise. 

92. Une vue du f pont de Tivoly, d’une compo¬ 
sition pittoresque; un grouppe de plusieurs figures 
placées sur un terrain élevé, occupent le devant de 
çe tableau, fait avec art et intelligence. T. 4pieds, 
tur 2 de larg. 

9 3. Un paysage avec chute d’eau et grosse tour, 
orné de diverses figures. T. 15 pouc. sur 12 de h. 

V E R N E T ( Joseph ) Ecole françoise. 

94. Deux tableaux pendans faits en Italie, re¬ 
présentant des marines; dans l’un des deux règne 
un tems de brouillard : on y voit sur la gauche un 
haut rocher percé; du côté opposé , plusieurs vais* 
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seaux et une file de douze hommes qui retirent à 
force un long filet; différens autres grouppes de 
figures intéressantes ornent aussi le devant de ce 
tableau. 

> Dansl'autre on voit un gros rocher au pied du-» 
quel vient se briser un vaisseau jetté par la tem¬ 
pête ; le fond est un paysage mêlé de ruines ; plu¬ 
sieurs grouppes différens de figures analogues or¬ 
nent ce tableau. T. 4 pieds et demi , sur 2 pieds et 
demi de haut. 

Volaire (Le Chev.) dans le styje de Vernet. 

95. Deux vues d'Italie sur les bords de la mer; 
dans l’un on voit une vieille forteresse, et sur le 
devant plusieurs militaires et des pêcheurs dans une 
barque, occupés à retirer leurs filets. 

Dans l’autre , on voit de hautes montagnes ainsi 
que divers vaisseaux, et sur le devant, plusieurs 
groupes de figures intéressantes, parmi lesquelles 
on distingue deux jeunes dames debout sur une 
petite éminence de terre et divers marchands de 
poissons. Le talent connu de cet artiste, qui marche 
sur les traces de Vernet , dispense d’en faire ici 
leloge. T. 5 pieds, sur 2 pieds 4pouc. de haut, 

96. Un naufrage au pied d’une montagne, au 
bord de la mer ; on voit sur le devant un rocher 
qui se détache sur le fond qui est clair, et différens 
grouppes de figures effrayées. T. 3 pieds, sur 2 de h» 
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Wceninx (Jean) Ecole flamande. 

97 Rebecca à la fontaine recevant les présent# 
de Jacob. Ces deux belles figures occupent le mi¬ 
lieu de ce tableau, dont le fond représente un 
paysage où se voit une grosse tour. T. 2 pieds et 
demi, sur 2 pieds de large. 

98. Un seigneur flamand revenant de la chasse; 
il est debout , et a près de lui un valet et plusieurs 
lévriers: on voit à ses pieds diverses pièces de gi¬ 
bier mort; le fond représente une campagne, et 
sur le devant sont deux piédestaux de fortes co¬ 
lonnes. T. 3. pieds et demi , sur 2 pieds de haut. 

99. Un paysage, où l’on voit dans le fond un 
jardin, et sur le devant un gros arbre où est pendu 
par une patte un lievre mort ; au bas plusieurs au¬ 
tres pièces de gibier et divers ustensiles de chasse. 
Ce tableau est très vigoureux de couleur et d’un 
grand effet. T. 3 pieds et demi sur 2 pieds 8 pouc. 
de large. 

Wouvermans (Philippe) Ecole hollandoise. 

100. Un cavalier vu par le dos, tenant la bride 
de son cheval, et faisant conversation avec un 
homme et une femme qui sont assis près d’une chau¬ 
mière qui se voit sur la gauche ; le fond offre une 
pleine campagne. La touche de ce tableau en est 
très fine et spirituelle 3 il est peint sur B. 13 £ou» 
sur 11 de haut. 
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i oi » Une auberge de campagne, à la porte de 
laquelle sont arrêtés plusieurs cavaliers ; on compte 
sur le devant six figures et deux chevaux, et dans 
le fond plusieurs autres figures. B. 24 pouces, sur 
18 de haut. 

Z O R G ( ) Ecole flamande. 

102 L’intérieur d’une hôtellerie flamande, où 
l’on voit la maîtresse assise, donnant des ordres à 
ses domestiques pour le service de la table ; sur le 
devant sont divers légumes ; on admire dans ce 
tableau beaucoup de vérité et une couleur agréa¬ 
ble. B. 2 pieds, sur 18 pouc. de haut. 

103. Le portrait d’un homme à tête chauve, 
beau caractère , peint dans le style de François 
Hais. T. ovale de 24 pouc. sur 20 de larg. 

104 Un buste d’homme vu de face, portant un 
espèce de turban bleu avec bandelette autour ; le 
corps est couvert d’une robe bordée de fourrures. 
Ce morceau est exécuté en tapisserie, sous verre, 
de 14 pouces, sur 10 de larg. 

F I N. 
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